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Résumé : 
Le Gwoka, une danse et une musique axée sur les percussions du tambour Ka, est une pratique cultu-
relle guadeloupéenne fortement enracinée dans l’identité guadeloupéenne. Les postes dans cette 
pratique culturelle sont genrés. Les hommes occupent les postes de tambouyés et chanteurs solistes 
et restent majoritaires, tandis que les femmes sont principalement danseuses, organisatrices et ser-
veuses. Cependant, avant les années 60, avant les enregistrements dans les studios, les femmes oc-
cupaient également des rôles clés tels que compositrices et chanteuses solistes. Dans cette recherche, 
j’examinerai comment les stéréotypes, les injonctions et les normes socioculturelles affectent la parti-
cipation des femmes dans le Gwoka ? Comment ces éléments influencent-ils leur légitimation et l'inté-
gration des femmes dans les rôles clés du Gwoka, en particulier dans les rondes de Lewoz, en dépit 
de leur contribution historique significative en tant que transmettrices culturelles, notamment en ou-
vrant des écoles de Gwoka ? Mon étude examine entre autres, les différents rôles « traditionnels » 
qu’on concède aux femmes dans la société guadeloupéenne qui freineraient leur engagement dans 
la musique, comme celui de poto mitan. Je mets en lumière dans ce travail les différents stéréotypes 
et les préjugés auxquels ces femmes sont confrontées lorsqu’elles décident d’occuper un rôle majori-
tairement « masculin » et de transgresser ces normes sociales de genre. J’examine aussi comment le 
gendering de la musique a un impact sur les postes qu’elles peuvent occuper. 


